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Bien que l'Afrique ait rÃ©ussi Ã  Ã©viter les conflits sur les cours d'eau 

partagÃ©s, elle aura besoin d'une diplomatie plus grande pour maintenir 

cette paix puisqu'une nouvelle Ã©tude indique que les changements 

climatiques auront une incidence sur la productivitÃ© alimentaire.






"Les changements climatiques introduisent un nouvel Ã©lÃ©ment 

d'incertitude juste au moment oÃ¹ les gouvernements et les donateurs 

commencent Ã  avoir des discussions plus ouvertes sur le partage des 

ressources en eau et Ã  envisager des investissements Ã  long terme pour 

renforcer la production alimentaire", a dÃ©clarÃ© Alain Vidal, 

directeur du Programme de dÃ©fi pour l'eau et l'alimentation -CPWF, du 

Groupe consultatif pour la recherche agricole internationale - CGIAR, Ã  

plus de 300 dÃ©lÃ©guÃ©s participant au troisiÃ¨me Forum international sur 

l'eau et l'alimentation qui Ã©tait organisÃ© Ã  Pretoria, en Afrique du 

Sud, du 11 au 18 novembre.






"Pour Ã©viter que cette incertitude sape les accords et engagements 

clÃ©, les chercheurs doivent dÃ©velopper une base fiable pour des 

dÃ©cisions, qui prenne en compte les effets variables des changements 

climatiques sur les bassins fluviaux." Des scientifiques Ã  ce forum 

mondial de l'eau ont ajoutÃ© que les changements climatiques augmenteront

la pression de l'eau sur les bassins dÃ©jÃ  sous pression du Limpopo, du 

Nil et de la Volta, dont dÃ©pendent plus de 300 millions de personnes. 

Vidal a indiquÃ© que de nouveaux aperÃ§us sur l'effet des changements 

climatiques sur les bassins fluviaux demandent que l'on repense les 

hypothÃ¨ses concernant la disponibilitÃ© de l'eau. Toutefois, un 

investissement dans la recherche, pour soutenir les politiques de l'eau 

adoptÃ©es avec prÃ©voyance, donnera aux dÃ©cideurs les informations dont 

ils ont besoin pour relever les dÃ©fis introduits par les changements 

climatiques qui pourraient autrement entraver les accords et 

investissements dans la sÃ©curitÃ© alimentaire, a-t-il expliquÃ©.






Dans le cadre d'un projet de recherche mondiale sur cinq ans, des 

scientifiques, venus de plus de huit grandes institutions de recherche Ã 

travers le monde, ont examinÃ© l'effet potentiel que les tempÃ©ratures 

plus Ã©levÃ©es et le changement des prÃ©cipitations causÃ©s par les 

changements climatiques auraient sur les bassins fluviaux dans le monde 

en 2050. Les scientifiques du CPWF affirment que certains scÃ©narios 

troublants ont Ã©mergÃ© pour des parties de l'Afrique, particuliÃ¨rement 

dans le bassin du Limpopo, en Afrique australe, qui abrite 14 millions 

de personnes. En utilisant les donnÃ©es moyennes des modÃ¨les climatiques 

du Groupe intergouvernemental sur les changements climatiques, les 

scientifiques du CPWF ont constatÃ© que la hausse des tempÃ©ratures et la 

diminution des prÃ©cipitations dans le bassin du Limpopo, au cours des 

prochaines dÃ©cennies, affecteraient l'environnement dÃ©jÃ  marginal, 

faisant baisser la production alimentaire tout en intensifiant la 

pauvretÃ©. "Nous devons nous poser la question de savoir si les 

stratÃ©gies actuelles de dÃ©veloppement agricole dans le bassin du 


H2o Magazine

https://www.h2o.net PDF cr&eacute;e le: 2 April, 2026, 01:15



Limpopo, qui sont fondÃ©es sur les niveaux actuels de disponibilitÃ© de 

l'eau, sont en fait rÃ©alistes pour un avenir climatique qui peut 

prÃ©senter de nouveaux dÃ©fis et diffÃ©rentes opportunitÃ©s", a dÃ©clarÃ© 

Simon Cook, un scientifique au Centre international d'agriculture 

tropicale et directeur des Projets focaux du CPWF sur les bassins. "Dans

certaines parties du bassin du Limpopo, mÃªme l'adoption gÃ©nÃ©ralisÃ©e des

innovations comme l'irrigation au goutte-Ã -goutte peuvent ne pas 

suffire pour maÃ®triser les effets nÃ©gatifs des changements climatiques 

sur la disponibilitÃ© de l'eau", a ajoutÃ© Cook. "Mais dans d'autres 

rÃ©gions, des investissements dans l'agriculture pluviale, tels que la 

rÃ©colte de l'eau de pluie, les trous "zai" (trous Ã  semis profonds) et 

les petits rÃ©servoirs pourraient Ãªtre mieux placÃ©s."






La gestion des eaux de pluie est perÃ§ue en Afrique comme la clÃ© pour 

amÃ©liorer Ã  la fois les cultures et le bÃ©tail. Des moyens novateurs pour

faire un usage productif des eaux de pluie sont Ã©galement vantÃ©s comme 

une nouvelle approche "climatique astucieuse" de l'agriculture. Par 

exemple, de petits rÃ©servoirs peuvent Ãªtre utilisÃ©s pour stocker l'eau 

pendant les pÃ©riodes sÃ¨ches ou pour aider Ã  contrÃ´ler les inondations.

"Ces approches dÃ©centralisÃ©es de l'agriculture avec l'eau de pluie sont

peu coÃ»teuses, hautement adaptables et fournissent des options 

immÃ©diates aux agriculteurs d'Ãªtre eux-mÃªmes des gestionnaires de l'eau",

a dÃ©clarÃ© Lindiwe Sibanda, directrice gÃ©nÃ©rale du Food, Agriculture and

Natural Resources Policy Analysis Network - RÃ©seau d'analyse des 

politiques sur l'alimentation, l'agriculture et les ressources 

naturelles. "Le renforcement de la capacitÃ© d'adaptation des fermiers

Ã  faire face aux dÃ©fis actuels est astucieux, mÃªme sans les changements

climatiques, mais c'est un impÃ©ratif absolu maintenant que nous voyons 

ce que rÃ©serve l'avenir", a-t-elle ajoutÃ©.






Les changements climatiques pourraient Ã©galement introduire des 

incertitudes dans la politique de l'eau du bassin du Nil. L'analyse du 

CPWF montre que des tempÃ©ratures plus Ã©levÃ©es (les tempÃ©ratures 

devraient augmenter de 2 Ã  5Â° C d'ici Ã  2050) pourraient entraÃ®ner une 

augmentation de l'Ã©vaporation de l'eau et rÃ©duire l'Ã©quilibre de l'eau 

du bassin du haut Nil bleu. 






Les experts espÃ¨rent que le lien Ã©troit entre les changements 

climatiques et la sÃ©curitÃ© alimentaire favorisera les nÃ©gociations 

climatiques mondiales, notamment pour la 17Ã¨me ConfÃ©rence des parties Ã  

la Convention-cadre des Nations unies sur les changements climatiques 

organisÃ©e Ã  Durban, en Afrique du Sud. "Mais l'eau pour 

l'alimentation et l'agriculture et l'effet des changements climatiques 

sur la sÃ©curitÃ© alimentaire mondiale sont Ã  peine une prÃ©occupation pour

les nÃ©gociateurs qui se rÃ©uniront Ã  Durban Ã  la fin de ce mois", a ajoutÃ© Sibanda.






Busani Bafana, IPS (Pretoria) - AllAfrica  17-11-2011
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